Mathématiques – Résolution de problèmes — CP — Période 1
Du dessin au schéma en barres
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de mathématiques cycle 2, CP : résoudre des problèmes en utilisant des nombres ; représenter une situation. Aligné sur « le schéma en barres » du CE1 et du CE2 en période 1 : le même outil, construit ici à partir du dessin.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Comprendre une situation racontée.
1. La représenter par un dessin.
1. Passer du dessin au schéma.
1. Répondre à la question posée.

	Compétences travaillées
	1. Comprendre un énoncé
1. Représenter
1. Calculer
1. Répondre

	Prérequis
	1. CP : dénombrer, ajouter, retirer

	Matériel / supports
	1. Objets ; jetons ; bandes de papier ; annexes 1-3
1. Projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation formative : dessins et manipulations.
1. Évaluation finale : résoudre un problème de réunion et un problème de retrait, avec un dessin.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : taille des nombres.
1. Qualitative : jouer la scène en ★ ; faire un schéma en ★★★.
1. AU CP, LES PROBLÈMES SE RACONTENT. Les élèves ne lisent pas encore les énoncés.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Jouer le problème
	Comprendre une situation en la jouant.
	30 min

	2
	Dessiner le problème
	Représenter une situation par un dessin.
	30 min

	3
	Le tout et les parties
	Repérer la structure d'un problème.
	30 min

	4
	Le schéma en barres
	Découvrir le schéma en barres.
	30 min

	5
	Répondre à la question
	Formuler une réponse complète.
	30 min




SÉANCE 1 / 5 — Jouer le problème
	Objectif
	Comprendre une situation en la jouant.

	Durée / organisation
	30 min — collectif

	Matériel
	1. Objets ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Découverte
collectif
	12'
	1. Projection 1 : jouer le problème.
1. UN PROBLÈME, C'EST UNE PETITE HISTOIRE AVEC DES NOMBRES.
1. ET À LA FIN, IL Y A UNE QUESTION.
1. AU CP, C'EST L'ADULTE QUI RACONTE.
1. Parce qu'on ne sait pas encore lire les énoncés.
1. MON EXEMPLE : « Léa a 3 billes. Tom lui en donne 2.
1. Combien Léa a-t-elle de billes maintenant ? »
1. MA PREMIÈRE MÉTHODE, ET C'EST LA MEILLEURE AU DÉBUT :
1. ON JOUE LA SCÈNE.
1. Un élève est Léa. Un autre est Tom. Et on utilise de vraies billes.
1. JOUER LA SCÈNE EST CE QUI FAIT COMPRENDRE.
1. Parce qu'on voit ce qui se passe. On ne l'imagine pas.
1. MES TROIS QUESTIONS APRÈS AVOIR JOUÉ :
1. 1. QU'EST-CE QU'ON SAIT ?
1. Léa a 3 billes. Tom en donne 2.
1. 2. QU'EST-CE QU'ON CHERCHE ?
1. Combien Léa en a maintenant.
1. 3. EST-CE QUE ÇA AUGMENTE OU ÇA DIMINUE ?
1. Elle en reçoit. Donc ÇA AUGMENTE.
1. TROIS QUESTIONS. Et elles suffisent au CP.
1. MA TROISIÈME QUESTION EST LA PLUS UTILE.
1. Parce qu'elle me dit s'il faut ajouter ou retirer.
1. ET ELLE SERVIRA JUSQU'AU CM2.
1. MA RÈGLE : JE NE ME PRÉCIPITE PAS SUR LES NOMBRES.
1. D'abord je comprends l'histoire. Ensuite je calcule.
1. COMPRENDRE AVANT DE CALCULER. Toujours.

	Pratique
groupes
	13'
	1. On joue trois problèmes différents, avec du vrai matériel.
1. Un où ça augmente. Un où ça diminue. Un où on réunit deux tas.
1. ET À CHAQUE FOIS, ON POSE LES TROIS QUESTIONS.

	Trace
collectif
	5'
	1. Affiche : mes trois questions.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Nombres jusqu'à 5 ; jouer la scène

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Nombres jusqu'à 10 ; anticiper


Trace écrite / bilan : Affiche : comprendre avant de calculer.


SÉANCE 2 / 5 — Dessiner le problème
	Objectif
	Représenter une situation par un dessin.

	Durée / organisation
	30 min — individuel

	Matériel
	1. Cahiers ; annexe 1 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit les trois questions.

	Un dessin qui aide
collectif
	18'
	1. ON NE PEUT PAS TOUJOURS JOUER LA SCÈNE.
1. Alors ON LA DESSINE.
1. MON DESSIN N'EST PAS UN BEAU DESSIN.
1. C'EST UN DESSIN QUI AIDE À COMPTER.
1. MA RÈGLE, ET ELLE EST IMPORTANTE :
1. JE DESSINE DES RONDS, PAS DES BILLES DÉTAILLÉES.
1. Un rond par bille. C'est tout.
1. Si je dessine de belles billes avec des couleurs,
1. JE PASSE DIX MINUTES ET J'OUBLIE LA QUESTION.
1. LE DESSIN DE MATHÉMATIQUES DOIT ÊTRE RAPIDE.
1. MON DESSIN POUR LE PROBLÈME DE LÉA :
1. JE DESSINE 3 RONDS. Puis 2 RONDS à côté.
1. ET JE COMPTE TOUT.
1. MA DIFFICULTÉ : je ne sais pas où mettre les nombres.
1. MON REMÈDE : J'ÉCRIS LE NOMBRE SOUS CHAQUE GROUPE.
1. 3 sous le premier groupe. 2 sous le deuxième.
1. ÉCRIRE LES NOMBRES SOUS LES DESSINS AIDE À VOIR LE CALCUL.
1. MA REMARQUE : LE DESSIN N'EST PAS UNE AIDE POUR CEUX QUI ONT DU MAL.
1. C'EST L'OUTIL DE TOUT LE MONDE.
1. Les grands élèves dessinent aussi. Et les mathématiciens aussi.
1. DESSINER, C'EST PENSER AVEC SES MAINS.
1. Et c'est ce qu'on fait à tous les niveaux, jusqu'au CM2.

	Trace
collectif
	7'
	1. Affiche : mon dessin qui aide à compter.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Ronds pré-tracés ; jusqu'à 5

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Dessin autonome ; jusqu'à 10


Trace écrite / bilan : Affiche : je dessine des ronds, pas de belles billes.


SÉANCE 3 / 5 — Le tout et les parties
	Objectif
	Repérer la structure d'un problème.

	Durée / organisation
	30 min — groupes

	Matériel
	1. Jetons ; bandes ; annexe 2
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit la règle du dessin rapide.

	Deux morceaux et un tout
collectif
	18'
	1. Projection 2 : le tout et les parties.
1. DANS BEAUCOUP DE PROBLÈMES, IL Y A DEUX MORCEAUX ET UN TOUT.
1. MON EXEMPLE : Léa a 3 billes rouges et 2 billes bleues.
1. MES DEUX MORCEAUX : les rouges et les bleues.
1. MON TOUT : toutes les billes ensemble.
1. MON OUTIL : LA BANDE.
1. Je prends une bande de papier. Elle représente le TOUT.
1. ET JE LA COUPE EN DEUX MORCEAUX.
1. LA BANDE MONTRE QUE LE TOUT EST FAIT DE DEUX MORCEAUX.
1. MES DEUX SORTES DE QUESTIONS, et il n'y en a que deux :
1. 1. ON CONNAÎT LES DEUX MORCEAUX, ON CHERCHE LE TOUT.
1. 3 rouges et 2 bleues : combien en tout ? J'AJOUTE.
1. 2. ON CONNAÎT LE TOUT ET UN MORCEAU, ON CHERCHE L'AUTRE.
1. 5 billes en tout, 3 sont rouges : combien de bleues ? JE RETIRE.
1. DEUX SITUATIONS SEULEMENT. Et c'est tout ce qu'il y a au CP.
1. MON MOYEN DE SAVOIR QUOI FAIRE, et il est très sûr :
1. JE REGARDE CE QUE JE CHERCHE.
1. Si je cherche LE TOUT, j'ajoute.
1. Si je cherche UN MORCEAU, je retire.
1. CE N'EST PAS LE MOT DU PROBLÈME QUI DÉCIDE. C'EST CE QU'ON CHERCHE.
1. MA REMARQUE : LES MOTS PEUVENT TROMPER.
1. « Il en donne » ne veut pas toujours dire qu'on retire.
1. Si Tom DONNE à Léa, Léa en a PLUS.
1. IL FAUT REGARDER QUI GAGNE ET QUI PERD.
1. JE NE DEVINE PAS AVEC LES MOTS. JE FAIS UN DESSIN.
1. C'est déjà la règle du CE1 et du CE2.

	Trace
collectif
	7'
	1. Affiche : le tout et les deux morceaux.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Chercher le tout seulement

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Les deux sortes ; expliquer


Trace écrite / bilan : Affiche : je ne devine pas avec les mots, je fais un dessin.


SÉANCE 4 / 5 — Le schéma en barres
	Objectif
	Découvrir le schéma en barres.

	Durée / organisation
	30 min — groupes

	Matériel
	1. Bandes ; cahiers ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit le tout et les morceaux.

	Du dessin au schéma
collectif
	18'
	1. JUSQU'À MAINTENANT, JE DESSINAIS UN ROND PAR OBJET.
1. MAIS QUAND IL Y EN A BEAUCOUP, C'EST TRÈS LONG.
1. ALORS ON REMPLACE LES RONDS PAR UNE BARRE.
1. MON SCHÉMA EN BARRES :
1. UNE BARRE POUR LE TOUT.
1. ET ELLE EST COUPÉE EN DEUX MORCEAUX.
1. J'ÉCRIS LE NOMBRE DANS CHAQUE MORCEAU.
1. ET UN POINT D'INTERROGATION LÀ OÙ JE CHERCHE.
1. LE POINT D'INTERROGATION DIT CE QU'ON CHERCHE.
1. Et c'est ce qui rend le schéma utile.
1. MON EXEMPLE : 3 dans le premier morceau, 2 dans le deuxième.
1. ET UN ? SUR TOUTE LA BARRE.
1. JE CHERCHE LE TOUT. DONC J'AJOUTE.
1. MON AUTRE EXEMPLE : 5 sur toute la barre, 3 dans un morceau.
1. ET UN ? DANS L'AUTRE MORCEAU.
1. JE CHERCHE UN MORCEAU. DONC JE RETIRE.
1. MA DÉCOUVERTE : LE SCHÉMA EST LE MÊME DANS LES DEUX CAS.
1. Seule la place du point d'interrogation change.
1. UN SEUL SCHÉMA, DEUX PROBLÈMES DIFFÉRENTS.
1. Et c'est ce qui le rend puissant.
1. MA REMARQUE POUR PLUS TARD :
1. LES CE1 ET LES CE2 UTILISENT LE MÊME SCHÉMA.
1. Avec des nombres beaucoup plus grands.
1. ET AU CM2 AUSSI.
1. J'APPRENDS MAINTENANT UN OUTIL QUI SERVIRA TOUTE MA SCOLARITÉ.
1. C'est rare, et ça vaut la peine d'y passer du temps.

	Trace
collectif
	7'
	1. Affiche : mon schéma en barres.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Schéma pré-tracé ; placer les nombres

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Tracer le schéma ; les deux cas


Trace écrite / bilan : Affiche : un seul schéma, deux problèmes.


SÉANCE 5 / 5 — Répondre à la question
	Objectif
	Formuler une réponse complète.

	Durée / organisation
	30 min — individuel

	Matériel
	1. Cahiers ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit le schéma en barres.

	Ma réponse
collectif
	18'
	1. J'AI FAIT MON DESSIN. J'AI CALCULÉ. MAINTENANT JE RÉPONDS.
1. ET RÉPONDRE, CE N'EST PAS SEULEMENT ÉCRIRE UN NOMBRE.
1. MON ERREUR LA PLUS FRÉQUENTE :
1. J'ÉCRIS « 5 ». Et c'est tout.
1. MAIS 5 QUOI ? Cinq billes ? Cinq enfants ? Cinq bonbons ?
1. UN NOMBRE TOUT SEUL NE VEUT RIEN DIRE.
1. MA RÉPONSE COMPLÈTE : « Léa a 5 billes. »
1. LE NOMBRE, ET CE QU'ON COMPTE.
1. MA VÉRIFICATION, ET C'EST LA PLUS IMPORTANTE DE TOUTES :
1. EST-CE QUE J'AI RÉPONDU À LA QUESTION ?
1. Je relis la question. Et je regarde ma réponse.
1. EST-CE QUE ÇA VA ENSEMBLE ?
1. Parce que parfois, on calcule bien et ON RÉPOND À AUTRE CHOSE.
1. MA DEUXIÈME VÉRIFICATION : EST-CE QUE C'EST POSSIBLE ?
1. Si Léa avait 3 billes et qu'elle en reçoit,
1. ELLE NE PEUT PAS EN AVOIR MOINS DE 3.
1. Si je trouve 1, JE SAIS QUE C'EST FAUX.
1. REGARDER SI C'EST POSSIBLE PREND UNE SECONDE.
1. Et ça attrape beaucoup d'erreurs.
1. MA PHRASE POUR FINIR, celle de toute la scolarité :
1. LE CALCUL DONNE UN RÉSULTAT. LA RÉPONSE DIT CE QUE ÇA VEUT DIRE.
1. Ce n'est pas la même chose.
1. ET C'EST POUR ÇA QU'ON ÉCRIT UNE PHRASE.

	Trace
collectif
	7'
	1. Affiche : ma réponse complète.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Réponse à trous ; dictée à l'adulte

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Phrase écrite seul


Trace écrite / bilan : Affiche : un nombre tout seul ne veut rien dire.


ANNEXE 1 — Jouer et dessiner le problème  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
UN PROBLÈME
1. C'est UNE PETITE HISTOIRE AVEC DES NOMBRES.
1. ET À LA FIN, IL Y A UNE QUESTION.
MA PREMIÈRE MÉTHODE
1. ON JOUE LA SCÈNE.
1. JOUER LA SCÈNE EST CE QUI FAIT COMPRENDRE.
1. Parce qu'on VOIT ce qui se passe. On ne l'imagine pas.
MES TROIS QUESTIONS
	N°
	Ma question

	1
	QU'EST-CE QU'ON SAIT ?

	2
	QU'EST-CE QU'ON CHERCHE ?

	3
	EST-CE QUE ÇA AUGMENTE OU ÇA DIMINUE ?


 
MA TROISIÈME QUESTION EST LA PLUS UTILE
1. Parce qu'elle me dit S'IL FAUT AJOUTER OU RETIRER.
1. ET ELLE SERVIRA JUSQU'AU CM2.
MA RÈGLE
1. JE NE ME PRÉCIPITE PAS SUR LES NOMBRES.
1. D'abord je comprends l'histoire. ENSUITE JE CALCULE.
1. COMPRENDRE AVANT DE CALCULER. TOUJOURS.
Ex. 4 — MON DESSIN
1. MON DESSIN N'EST PAS UN BEAU DESSIN.
1. C'EST UN DESSIN QUI AIDE À COMPTER.
MA RÈGLE IMPORTANTE
1. JE DESSINE DES RONDS, PAS DE BELLES BILLES.
1. Si je dessine de belles billes avec des couleurs,
1. JE PASSE DIX MINUTES ET J'OUBLIE LA QUESTION.
1. LE DESSIN DE MATHÉMATIQUES DOIT ÊTRE RAPIDE.
Ex. 5 — MON REMÈDE
1. J'ÉCRIS LE NOMBRE SOUS CHAQUE GROUPE.
1. ÉCRIRE LES NOMBRES SOUS LES DESSINS AIDE À VOIR LE CALCUL.
Ex. 6 — MA REMARQUE
1. LE DESSIN N'EST PAS UNE AIDE POUR CEUX QUI ONT DU MAL.
1. C'EST L'OUTIL DE TOUT LE MONDE.
1. Les grands élèves dessinent aussi. ET LES MATHÉMATICIENS AUSSI.
1. DESSINER, C'EST PENSER AVEC SES MAINS.


ANNEXE 2 — Le tout, les morceaux et le schéma  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON TOUT ET MES DEUX MORCEAUX
1. Léa a 3 billes rouges et 2 billes bleues.
1. MES DEUX MORCEAUX : les rouges et les bleues.
1. MON TOUT : toutes les billes ensemble.
MON OUTIL : LA BANDE
1. Une bande de papier = LE TOUT.
1. ET JE LA COUPE EN DEUX MORCEAUX.
MES DEUX SORTES DE QUESTIONS
	Je connais…
	Je cherche…
	Alors

	LES DEUX MORCEAUX
	LE TOUT
	J'AJOUTE

	LE TOUT ET UN MORCEAU
	L'AUTRE MORCEAU
	JE RETIRE


 
1. DEUX SITUATIONS SEULEMENT. Et c'est tout ce qu'il y a au CP.
MON MOYEN DE SAVOIR QUOI FAIRE
1. JE REGARDE CE QUE JE CHERCHE.
1. CE N'EST PAS LE MOT DU PROBLÈME QUI DÉCIDE.
1. C'EST CE QU'ON CHERCHE.
MA REMARQUE : LES MOTS PEUVENT TROMPER
1. « Il en donne » ne veut pas toujours dire qu'on retire.
1. Si Tom DONNE à Léa, Léa en a PLUS !
1. IL FAUT REGARDER QUI GAGNE ET QUI PERD.
1. JE NE DEVINE PAS AVEC LES MOTS. JE FAIS UN DESSIN.
Ex. 4 — MON SCHÉMA EN BARRES
1. Quand il y a beaucoup d'objets, LES RONDS SONT TROP LONGS.
1. ALORS ON LES REMPLACE PAR UNE BARRE.
	Ce qu'il y a sur mon schéma
	

	UNE BARRE POUR LE TOUT
	

	COUPÉE EN DEUX MORCEAUX
	

	LE NOMBRE dans chaque morceau
	

	UN ? là où je cherche
	


 
Ex. 5 — MES DEUX CAS
	Mon schéma
	Je cherche
	Alors

	3 et 2, ? sur toute la barre
	le tout
	j'ajoute

	5 sur la barre, 3 dans un morceau, ?
	un morceau
	je retire


 
MA DÉCOUVERTE
1. LE SCHÉMA EST LE MÊME DANS LES DEUX CAS.
1. Seule LA PLACE DU POINT D'INTERROGATION change.
1. UN SEUL SCHÉMA, DEUX PROBLÈMES DIFFÉRENTS.
Ex. 6 — MA REMARQUE POUR PLUS TARD
1. LES CE1 ET LES CE2 UTILISENT LE MÊME SCHÉMA.
1. Avec des nombres beaucoup plus grands. ET AU CM2 AUSSI.
1. J'APPRENDS UN OUTIL QUI SERVIRA TOUTE MA SCOLARITÉ.


ANNEXE 3 — Répondre à la question  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON ERREUR LA PLUS FRÉQUENTE
1. J'ÉCRIS « 5 ». Et c'est tout.
1. MAIS 5 QUOI ? Cinq billes ? Cinq enfants ? Cinq bonbons ?
1. UN NOMBRE TOUT SEUL NE VEUT RIEN DIRE.
MA RÉPONSE COMPLÈTE
1. « Léa a 5 billes. »
1. LE NOMBRE, ET CE QU'ON COMPTE.
MA VÉRIFICATION LA PLUS IMPORTANTE
1. EST-CE QUE J'AI RÉPONDU À LA QUESTION ?
1. Je relis la question. Et je regarde ma réponse.
1. Parce que parfois, ON CALCULE BIEN ET ON RÉPOND À AUTRE CHOSE.
MA DEUXIÈME VÉRIFICATION
1. EST-CE QUE C'EST POSSIBLE ?
1. Si Léa avait 3 billes et qu'elle en REÇOIT,
1. ELLE NE PEUT PAS EN AVOIR MOINS DE 3.
1. Si je trouve 1, JE SAIS QUE C'EST FAUX.
1. REGARDER SI C'EST POSSIBLE PREND UNE SECONDE.
MA PHRASE POUR FINIR
1. LE CALCUL DONNE UN RÉSULTAT.
1. LA RÉPONSE DIT CE QUE ÇA VEUT DIRE.
1. Ce n'est pas la même chose.
1. ET C'EST POUR ÇA QU'ON ÉCRIT UNE PHRASE.
Ex. 4 — MON BILAN
	Je sais…
	☺
	☹

	écouter un problème jusqu'au bout
	
	

	dire ce qu'on sait
	
	

	dire ce qu'on cherche
	
	

	dire si ça augmente ou ça diminue
	
	

	dessiner des ronds
	
	

	écrire les nombres sous mes dessins
	
	

	reconnaître le tout et les morceaux
	
	

	placer le ? sur un schéma
	
	

	écrire une réponse avec le mot
	
	

	vérifier si c'est possible
	
	


 
Ex. 5 — MA PHRASE PRÉFÉRÉE
 
 


ANNEXE 4 — Notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS
1. ⚠ AU CP EN PÉRIODE 1, LES ÉNONCÉS SONT RACONTÉS PAR L'ADULTE.
1. Faire lire un énoncé à des élèves qui déchiffrent à peine annule le problème.
1. LE MATÉRIEL ET LE DESSIN sont autorisés pour tous, toujours.
1. ⚠ UN ESSAI RATÉ VAUT MIEUX QU'UNE PAGE BLANCHE : le dire et le valoriser.
1. AUCUNE COURSE DE VITESSE, aucun classement.
1. ÉVITER LES CONTEXTES INÉGALITAIRES : pas d'argent, pas de possessions,
1. pas de cadeaux, pas de contenus de goûter.
1. PRIVILÉGIER le matériel de classe, les billes, les jetons, les élèves eux-mêmes.
LA MISE EN SCÈNE
1. ⚠ JOUER LE PROBLÈME est le point de départ obligé du CP.
1. Il n'y a pas de compréhension sans représentation, et pas de représentation
1. sans avoir d'abord vu la situation se dérouler.
1. LES TROIS QUESTIONS (ce qu'on sait, ce qu'on cherche, augmente ou diminue)
1. sont la structure de toute résolution, du CP au CM2.
1. ⚠ « COMPRENDRE AVANT DE CALCULER » est la règle qui évite la précipitation.
1. La précipitation sur les nombres est l'erreur dominante à tous les niveaux.
LE DESSIN
1. ⚠ LE DESSIN SCHÉMATIQUE (des ronds) doit être explicitement enseigné.
1. Sans cette consigne, les élèves produisent des dessins figuratifs coûteux
1. qui les détournent complètement de la question.
1. ÉCRIRE LES NOMBRES SOUS LES GROUPES prépare l'écriture du calcul.
1. « LE DESSIN EST L'OUTIL DE TOUT LE MONDE » : retourner le stigmate dès le CP.
LA STRUCTURE TOUT / PARTIES
1. ⚠ LES DEUX SITUATIONS (chercher le tout, chercher une partie) couvrent
1. l'essentiel des problèmes additifs du CP.
1. LA BANDE DE PAPIER COUPÉE matérialise la relation avant tout schéma.
1. ⚠ « CE N'EST PAS LE MOT QUI DÉCIDE, C'EST CE QU'ON CHERCHE »
1. prévient la stratégie des mots-clés, qui échoue systématiquement.
1. L'EXEMPLE DU VERBE « DONNER » (qui augmente pour le receveur) est décisif.
LE SCHÉMA EN BARRES
1. ⚠ C'EST LE MÊME OUTIL QU'AU CE1, AU CE2 ET AU CM2.
1. Sa construction commence ici, à partir du dessin de ronds.
1. LE POINT D'INTERROGATION est ce qui rend le schéma opérant.
1. UN SEUL SCHÉMA POUR DEUX PROBLÈMES : c'est ce qui en fait la puissance.
1. Le dire aux élèves : ils apprennent un outil pour toute leur scolarité.
LA RÉPONSE
1. ⚠ LE NOMBRE NU est l'erreur la plus fréquente et la plus persistante.
1. « UN NOMBRE TOUT SEUL NE VEUT RIEN DIRE » : formulation efficace.
1. LA RELECTURE DE LA QUESTION est l'étape systématiquement sautée.
1. LE CONTRÔLE DE VRAISEMBLANCE est accessible dès le CP.
1. « LE CALCUL DONNE UN RÉSULTAT, LA RÉPONSE DIT CE QUE ÇA VEUT DIRE »
1. est la distinction fondamentale, reprise à tous les niveaux du cycle.
Pour une classe CP/CE1 ou CP/CE1/CE2
1. ⚠ LE SCHÉMA EN BARRES EST LE MÊME AUX TROIS NIVEAUX.
1. C'est l'un des meilleurs contenus communs de tout le cycle 2.
1. LA MISE EN SCÈNE se fait en collectif complet : tous en profitent,
1. et les CE1 et CE2 y gagnent une compréhension qu'ils n'ont pas toujours.
1. LES TROIS QUESTIONS sont communes, mot pour mot.
1. ⚠ « CE N'EST PAS LE MOT QUI DÉCIDE » est un contenu à traiter ensemble :
1. la stratégie des mots-clés persiste jusqu'au CM2 si elle n'est pas combattue.
1. UN MÊME PROBLÈME peut être proposé aux trois niveaux avec des nombres différents.
1. Ce qui diffère : le CP manipule et dessine jusqu'à 10 ; le CE1 schématise jusqu'à 100 ; le CE2 enchaîne deux étapes.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Jouer le problème  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
UN PROBLÈME
C'est UNE PETITE HISTOIRE AVEC DES NOMBRES
Et à la fin, IL Y A UNE QUESTION
MA PREMIÈRE MÉTHODE
ON JOUE LA SCÈNE
MES TROIS QUESTIONS
	N°
	Ma question

	1
	QU'EST-CE QU'ON SAIT ?

	2
	QU'EST-CE QU'ON CHERCHE ?

	3
	EST-CE QUE ÇA AUGMENTE OU ÇA DIMINUE ?


 
MA RÈGLE
COMPRENDRE AVANT DE CALCULER. TOUJOURS.
MON DESSIN
JE DESSINE DES RONDS, PAS DE BELLES BILLES
LE DESSIN DE MATHÉMATIQUES DOIT ÊTRE RAPIDE


ANNEXE 6 — Projection 2 — Le tout et les parties  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MES DEUX SORTES DE QUESTIONS
	Je connais…
	Je cherche…
	Alors

	LES DEUX MORCEAUX
	LE TOUT
	J'AJOUTE

	LE TOUT ET UN MORCEAU
	L'AUTRE MORCEAU
	JE RETIRE


 
MON MOYEN DE SAVOIR
JE REGARDE CE QUE JE CHERCHE
CE N'EST PAS LE MOT QUI DÉCIDE
MON SCHÉMA EN BARRES
UNE BARRE POUR LE TOUT
COUPÉE EN DEUX MORCEAUX
ET UN ? LÀ OÙ JE CHERCHE
MA REMARQUE
LES CE1 ET LES CE2 UTILISENT LE MÊME SCHÉMA
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